
- 308 -

c'est Io fils de familleîi -et .a 1a.demoiselle de-la
maison, qui ont décidé le -papa à faire cette dépense,
qui est au-dessus de s'e's inôyehý;'é

Les habitants.--l fat. l'avouer en mémissant, Mon-
sieur le Curé,' d« tiinÿ'ri6s aÎons il faudrait
que nos lerres produiraieit4baucoup plus qu'elles no
prodmisent pour que nous pourrions faire face à tant
de, dêýe'nss, -si nous aontilinónsdécouteF'à jéunesse
d'anjourd'hui nous'eh9 idns de belléa,'pis tvid.'

_'X, le Ciré.--Qu'on' niiprnne bien, je n1W suis
pas cont.e les voitures à quatre -roues et eoiiinodes,
mais je stii 'eônteècells'qii sonîd'un pi-ix'trop élevé
potù le r-ssôifecs'déii''ni se les.prdeu'ent. Tout
de niême;vouavez raison,'iís bons ami, et si nous

-ns hâtons d'ainéliorer nos châmps de mninfère à leur
faire pi-oduire .en t .poiör cent de plus '4uils ne' pro-
diišérit:aujourd'liui, et si -le luxe continue d'IIler son
traiti, n:ous en irerrons de b1ee, plus tard et bientite.

Maintenant, po usi 'ôUSfaire envisager' le luxe sous
son vi ai jour, pour v.ns fairE''toùuher 'du doigt ses
c6ndéquen ces lésastreiises' ioni les familles,'Ies sociétés
et les ephires, pouri imie ausi' bieri'que lpour le corps,
je vais vous faire cónnaitre l'opinion d'un homme qui
peut être ehssé, pour le cas actuel, parmi les plus
grands éconôimistes et lés plus a innds théologiens,
Bergiei dans son dictionniire de théologie dit, ......Il
suffit davoii- tie légèrë'teinture de l'histoire, pour
savoir que c'est le lîuxe iiii a :détrtiit les' andiennes
monarbiles ; ainsi ont péri celle:des Assyriens celle
des Perses, celle des -Romains : en lhut-il davantage
pour nous ouvaincre que la inême cause produira
toujours le 'mème effet ?

"......Une religion qui nous prêche la mortification,
l'anm6 de la croix et des souffrances, l6renoncement
'à nous-mêmes, comme des vertus absolument néces-
saires au salut., ne peut þas approuver le luxe ou la
recherche des superfluités. Jesus-Christ a condamné
ce vice par ses leçons et ses exemples ; il a voulu


